
BULLETIN EUCHARISTIQUE

Au, commencement. Dieu créa le ciel et la terre. Quel 
langage simple et sublime à la fois ! Combien de doutes 
éclaircis par ces quelques mots ! Que d’erreurs dissipées ! 
Cette première phrase de la Bible est le piédestal de la 
science moderne.

“ Au commencement, dit Moigno, Dieu a créé le ciel et 
la terre, c est-à-dire la matière première qui devait servir à 
la formation des corps célestes ou terrestres. Et cette 
tière première existait à l’état d’éléments impalpables, 
insaisissables, non composés ; ils constituaient une sorte 
•d’amas ou d’abîme ipsondable, enveloppé de ténèbres 
■épaisses, sans aucune énergie actuelle, sous l’empire d’une 
simple énergië virtuelle, le souffle de Dieu, qui se préparait 
à l’organiser et à la vivifier.”
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La terre était informe et nue, et des ténèbres étaient 
la face de l abîme. De monde était, selon l’expression de 
Bossuet, dans l’informité.
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“ ' vant l’apparition de la lumière, avant le Fiat lux, le 
çhaos seul avait sa raison d’être ; la dissociation des élé­
ments les laissait à distance. Toute agrégation, toute 
binaison, toute organisation restait impossible.

“La lumière jaillit ; l’éther, source de la lumière, de la 
chaleur, de l’élèctr.cité, du magnétisme, de l’attraction, de 
la pesanteur, de l’affinité chimique, l’éther est mis
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en pos­
session de son élasticité indéfinie ; la gravitation univer­
selle commence à s’exercer ; les éléments dissociés s’unis­
sent et se condensent.

“ Sous l’impulsion aussi de l’éther et de la gravitation, le 
globe, né de l’union des éléments dissociés, commence à 
tourner sur lui-même, et si le centre de son attraction a 
déjà sa lumière propre, la succès ,ion périodique des ténè­
bres et de la lumière a pu commencer son cours.” Splen­
deurs de la foi.

Les astres sont les prédicateurs les plus éloquents et les 
plus constants de la divinité. 8. Jean Chrysostome.
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